
« • É t é d* cette société. Lodofs Desmor-
2»*her. n'Mt-ft pas svnonym* de bonté 
d« dévouement caché e t obscur de ser
viabilité? Rarement distinction fut mieux 
accordée que osUe-là. 

M. Meurtre rauchant est lui-même 
trésorier de la section de Roubals dé là 
Société d'Encouragement au dévouement 
C'est dire qu'il est aussi un de ceux qui 
se donnent sans compter pour leurs sem
blables Chevalier dé la Légion d'honneur 
M. Fauchant est v.ce-président dés An
ciens d e a l SI- e t 3".- régiments d'infante-
ne . n la i t partie du Cercle Militaire et 
des Anciens combattants roubalslena Très 
populaire, il jouit à Roubalx dé l'estime 
unanime. 

M. Telller est commis principal dans le» 
services de la Orande-Vltease. à la gare 
principale. C'est u n mutual iste convaincu 
dont on ne compte plus les services dans 
le monde dé la Prévoyance. M. Telller est 
vice-président du Sanatorium des cheml-
*>**• et ce titre seul dit combien le nou
veau chevalier est dévoué aux Intérêts 
de ses compagnons de travail. 

M. Jean Nys a. lui aussi, dans son do-
msine. f s l t beaucoup de bien et beaucoup 
de travail. Depuis plus de 45 sns . en effet, 
il se dévoue a ls cause du sport du tir 
à l'are. Il est un de nos plus anciens 
archers et aussi un des plus populaires 
« tireurs » de la région. Ce long dévoue
ment Ininterrompu méritait une récom
pense et nous sommes heureux d'applau
dir à celle qui vient de lui échoir. 

A Mat. Oesmarchelter. Pauchsnt , Telller 
et Nvs. nous présentons nos vives féli
citations. 

LES FLOCONS DE ROUBAIX 
• Ut* gastronomique qui manqu.iit 

à notre nHe. Seront m vente bientôt 
chez ton* les confiseurs, pâtissiers, mai
son» d"sHmentstion, e t c . . MèttOs 

Mort de M. Paul Gaydet 
Noua avons a p p r i s avec reirret, le 

oéjoè» d e M. P a s ] t iavùet . président du 
Conse i l d'administrat ion de la Société 
anont-me de teinture et d'impressions. 
survenu hier, dans sa s-.ixante-tre izièn*! 
année. 

A v e c M. Paul G.'iyrlet. disparaît une 
Tieill* f i curo rnubaisierinp liien connue 
e t l'un d e s industriels les plus avertis 
de son t«nir>s. 

Il fu t l'un «t** fondateurs des 
anciens établ issements f iavdet et il 
appartenai t à u n e famil le qui compte 
les r e p r é w p t i n U les D!IIS qual i f i és de 
l'activité industriel le d* noti> ei ié . 

M. Gavdet était uiir-nimomcrt es t ime 
d a n s notre vil'e et compta i t de nom
breuse» symnai ' i ' é s qui seront endeuil
le** p a r sa nertc. 

TJOS fnnéni i l l e s de M. Paul Gaydet 
auront lieu vendredi, à 10 heure», eu 
î'aarlise Notre -Dame. 

N o u s p r b n s sa famil le de vouloir 
h.en agréer l'*Jrnreni»B de n s i-incè-
Tés condoléances . 

par étapes, remontait le continent n e * . 
Or. nous apprenons que sa. Schom-

broecx est décéda le 38 mars, à Fort-La-
my. sur les bords du lac Tchad. oU l'avait 
mené le raid remarquable qu'il avait en
trepris depuis le Congo. 

La croisière du < Chameau argenté » se 
clôt donc de façon tragique car M 
Schambrœck est décédé accidentellement. 

Malheureusement, nous n'avons pas 
d'autres d e u i l s à ce sujet. 

Il n'en reste pas moins que al. Scham-
breeck avait fait preuve d'une ténacité et 
d'un courage étonnants devant lesquels 
nous nous Inclinons. 

Il laisse une Jeune femme qui habite 
Montfermell ( 8 - e t - O ) . 

CHEZ LES CROIX DE FEU 
ET BRISCARDS 

La Section de Roubalx s est réunie en 
sor. siège, sous l s présidence de MM. Ap-
pltncourt et Desbonnet. Le président se 
félicite du développement que prend la 
section et en particulier le groupe des 
Volontaires nationaux. Les adhésions sr-
rlvent toujours très nombreuses aux 
Croix de feu. Briscards et Volontaires. 
Poursuivant la propagande. 11 est fait ap
pel à tous les snclens combattants et 
sympathisants pour qu'ils viennent gros
sir les rangs de cette association. 

Différents renseignements ayant traits 
S l'organisation de :a section, sont don
nés à rassemblée. 

Les Volontaires nst lonsux se réuniront 
le mercredi 9 mal. a 20 h. 30. au Café 
Pandore, rue Pauvrée. Tous les sympathi
sants sont cordialement Invités. Les adhé
sions aux différents groupes seront re.uos 
à cette réunion. 

LE BUDGET D'UNE FIAT 6 CV F 
de i ou 4 places est des plus économiques. 
Toute équipée à partir de 15.930. Agent 
exclusif : Rx-Tg-Lannoy, 70. Bd de Cam
brai, Rx ; Ag. Tg : rue P.-Corncllle, Tg. 3d 

Le passage d'un attaché commercial 
r;ous rappelons que M. Lègue, attaché 

commercial de France en Finlande, sera 
de passage à Roubalx, aujourd'hui, mardi 
8 mal. 

Il recevra à la Chambre de commerce, 
de 10 h. à midi et de 14 h. 30 à 17 h., les 
industriels et les commerçants jss irsux 
de s'entretenir avec lui du marché fin
landais. 
GERBES et BOl »Jl KTS. r iantes Vertes. 

Les plus belles aux meilleurs prix. 
31. rue de Blanchemallle, Roubalx. 16555d 

AUJOURD'HUI 8 MAI 
VINGT-CINQUIÈME ANNIVERSAIRE 

DE LA MORT 
DU POÈTE AMÈDÈE PR0UV0ST 

Pour commémorer cette date, la « Muse 
de Nsdaud i consacrera sa séance du lun
di 14 mal. a 19 h., au siège, à l'audition 
des œuvres de celui qui partagea avec 
Ernest Chebroux. la première présidence 
d honneur de la Musc. 

Les sociétaires sont Invités S composer 
p-vir cette même assemblée, une ou deut 
poésies a leur choix ; Tune pour glorifier 
le poète Amédée Prouvcst. l'nutre en 
1 honneur de Gustave Noria ri 

Les deux poèmes choisis en reunion gé
nérale, seront lus au mois de Juin, eu 
parc Barbleux. lors de la manifestation 
annuelle organisée par ce cercle llttérair» 
et artistique a chacun des monuments 
Amédée Prouvost et Gustave Nsdaud. 

SOI VKNIR n i N BE.tL' JOI'R. — Pho
tographies artistiques et soignées de 1 " 
rommunlon. - s tudio Lerhantre. 28. rue 
des Fabricants. Roubalx. (Tél. 33120) . -
Réductions sur toutes commandes. Série 
Portraits Tlèclame, 35 fr. la douzaine. -
Cartes Postales réclame, série spéciale. 741 

DEUX... ARTISTES R0UBAISIENS 
TOURNENT DANS UN FILM 

INSPIRÉ D'UN ROMAN 
DE L'UN DE NOS CONCITOYENS 

Ces Jours-ci. dans ls région de Dun-
keroue. une firme de cinéma fait € tour
ner » un film Inspiré du roman d'un Rou-
balaien: « La maison dans la dune ». de 
M Maxence Van der Meersch. l'un de nos 
concitoyens dont la dernière oeuvre, on 
le sait, a été particulièrement l_.cn ac
cueillie par une partie de la crl'.lque. 

Le plan qui met en scène des épisodes 
de la fraude, est Interprété par des ar
tistes bien connus, tels Pierre-Richard 
WUlm. Edith Mers, Thomy Bourdelle, Ma
deleine Ozeray. Raymond Cordy. etc. 

Mais le plus curieux est que . . deux ar
tistes roubalslens figurent, aux aussi. 
dans la distribution : ce sont les deux 
rhlens de l'un de nos concitoyens: Zip et 
Harry, sppartrnant à M. Georges Van 
Hecke. 

Ces deux chiens ont déjà remporté de 
très nombreux prix, l'un est même cham
pion de France et de nombreux concoure 
internationaux. 

COURS DE CUISINE 
Les personnes qui désireraient prendre 

part aux leçons de cuisine et pâtisserie 
r.onnées psr Mademoiselle Lebée, rue de 
la Sagesse, à Roubalx, peuvent la trouver 
mardi • mal. tout l'aprés-midl. ou écrire 
14. rue Duphot. à Parla. On peut s'Inscrire 
dès maintenant pour l'automne. 40o91d 

An Comité roubaisien de Protection 
de l'Enfance 

et de la « Goutte de Lait » 
Les mercs de famille fréquentant les 

consultations de nourrissons de la rue de 
l'Industrie, de la place Notre-Dame et de 
la rue de Flandre, sont Informées qu'à 
l'occasion de la fête de l'Ascension, les 
séances du Jeudi 10 mal sont remises, pour 
la rue de l'Industrie e t la place Notre-
Dame, au lendemain vendredi 11 mai, aux 
mêmes lieux et heures et pour la rue de 
Flandre, au samedi 12 mai de 10 à 11 h. 

Le Comité nous prie de rappeler aux 
mercs de ïamille qui ne peuvent nourrir 
nlles-memes leur enfant, qu'il met à leur 
disposition les avantages q u e procure la 
< Goutte de Lait ». Cette oeuvre fournit 
du lait pasteurisé, qui n'a pas 1rs incon
vénients du lait bouilli ou stérclisé. < la 
Rtèréllsatio:. détruisant les vitamines e t 
les lécithines nécessaires à la formation 
normale de l'enfant, i I.cs biberons sont 
préparés suivant l'àcc et les besoins du 
nourrisson. 

Le médecin de famille peut demander 
telle modification qu'il Jugerait utile dans 
la ration et le coupage du lait. 

SOYEZ PRAT1Q1 ES. Mc««leurs '. f hau«-
SM-veaa «**»- ROI <\\1". Vous y trouverez 
un choix considérable de souliers à votre 
goût. 40737d 

A l'Association régionale de comptables 
La prochaine conférence sera donnée le 

dimanche 13 mal à 10 h. dans la salle des 
ventes de la Chambre de commerce, par 
M' Cîoethsrs. avocat, docteur en droit, qui 
traitera de la situation des créanciers pri
vilégiés et hypothécaires en matière de 
faillite. 

Le Comité fait un pressant appel près 
des associés pour qu'Us assistent nom
breux à cette intéressante conférence. 

La fin de la crotweeae 
du « Chameau argenté » 

AU COURS DE SON VOYAGE 
DE RETOUR, 

UN ROUBAISIEN DÉCÈDE 
A F0RT-LAMY 

Au mois d'août de l'année 1933. un 
Jeune Roubaisien. M. Jacques Scham-
brerck. Installé garagiste depuis 1927. à 
ElissbethvlUe. au Congo belge, nous fsl 
sait savoir qu'il entreprenait le voyage du 
retour dans la mère-patrie en auto. 

Cette expédition, menée avec un Belge, 
s appelait la croisière du c Chameau ar
genté • . 

Nous avons eu. à plusieurs reprises, des 
nouvelles de notre hardi concitoyen qui. 

A la Fédération mutualiste 
de Roubaix-Lannoy et leurs cantons 

La réunion générale aura Heu le Jeudi 
10 mai à 10 h. dans la salle du Foyer des 
Mutilés. 3. rue de l'Espérance à Roubalx. 

A l'Issue de cette première réunion, aura 
lieu la réunion des sociétés affiliées à la 
Ligue mutualiste contre la tuberculose, 
avec renouvellement partiel du Conseil 
d'administration. 

dans une maison voisine où Mm* la doc
toresse Clairs Fente*, vint lui donner des 
soins. On releva sur le blessé de multt-
f i e s contub'tns dont certaines semblent 
assez sérieuses. 

/.prés evcii été pansé. M. Pontlar a été 
admis à 1 licpltel c La Fraternité ». 

La moto d'na RosbMtiaa est volé* 
sur le Noavean Boulevard 

Pendant que M. Jules Tllmant. a g i de 
42 ans. domicilié 133, boulevard de Stras
bourg, reporter-photographe, était occupé 
à photographier les vainqueurs ds Pans -
Lille sur le Nouveau-Boulevard, un Indi
vidu lui enleva sa motocyclette qu'il avait 
laissée sur un bas-cdté de la route. 

M. Tllmant serait reconnaissant aux 
personnes qui pourraient lui fournir des 
renseignements sur l'auteur du vol. 

Un oeuf de poids 
Un facteur des P.T.T.. M. Blauwart. 

compte dans sa basse-cour une poule qui 
est particulièrement une bonne pondeuse. 
En effet, elle produit régulièrement ses 
quatre œufs en trois Jours. Cependant 
cette poule, hier, s'est surpassée. Bn effet! 
elle a pondu un œuf de forte dimension 
et du poids de 112 grammes. 

Le fait n'est pas tellement fréquent et 
H méritait d'être signalé. 

VOL D'UN LITRE DE GENIEVRE. — 
M Denelle. commissaire de police du 
2"» arrondissement, a ouvert une enquête 
sut plaints de M™' Ross Vlon, 59 ans 
csbaretlère. rue de la Paix. 17. pour voi 
d'un litre de genièvre qui s été commis 
dans son débit, dimanche après-midi 

La Sûreté a été chargée de découvrir 
l'suteur du vol. , 

•.'ETABLISSEMENT DE BAINS DE LA 
RUE DES CAMPS sera fermé toute l s Jour
née du Jeudi 10 msl. Jour de l'Ascension. 

POUR LE TIMBRE ANTITUBERCULEUX. 
— Le Comité roubslslen du Timbre anti
tuberculeux a reçu la somme de 210 fr.. 
bénéfice d'un concours de pigeons que le 
Cercle Colombophile du Centre s organisé 
le le avril, au profit du Timbre anti
tuberculeux. 

CHORALE DES MUTILES. — Ce soir 
mardi 8 mal. à 19 h. 30. répétition eéné-

CEKCLE SYMPHONIQI F ROUBAISIEN. 
— Ce soir mardi 8 mal. à 20 h., répétition 
générale pour le cor.cert du dimanche 
13 mal. 

CHORALE MIXTE DU NOLV'EAU-ROU-
BAIX. — Ce soir mardi 8 mal. à 20 h . 
lépétltlon pour toutes les parties. 

AMICALE JEAN MACE — Ls réunion 
qui dcvslt svolr lieu le Jeudi 10 mai aura 
Heu le mercredi 9 mat. à l'Ecole Jean Macé 
(boulevard de Mulhouse), à la même heure. 

CHORALE « LA RENAISSANCE ». — Ce 
soir mardi 8 mai. à 20 h , rue de la Chaus
sée, répétition générale. 

CROUPE FRATERNEL JEAN DELMULLE. 
— Répétition ce «olr mardi 8 mal. 4 
19 h. 45. au siège. 

SYMPHONIE LEON MARLOT-LINNE. — 
Répétition de la Symphonie ce soir mardi 
t mal. à 19 h. 30. 

GROUPE ARTISTIQUE JULES GUESDE. 
— Ce soir mardi 8 mal. répétition pour 
toute la section à 19 h. 30. à l'Ecole Jean 
Macé. 

CHORALE DU FONTENOY. — Ce soir 
mardi 8 mal. au siège, à 19 h. 30. répétition 
générale des chœurs. Inscription pour le 
voyage. 

l a prochaine fêta lies employés c a M q a e s du réseau do Nord 

et le XXVme aimTersaire de la section de Tourcoing 

LA CHARITE 
ressassas à snula-rr ceux qui souffrent. 
Indiquer, la Pommsde r Inr-ntinc à «-eus 
qui sont atteints C'rcxéms. démsnreal-
"»"«. plaies variqueuses. Franco : 8..V). 
Toutes pharmacies. — ROCHER. 32. rue 
«le «irenelle. à Paris. 40709d 

CROIX 
V\CCIN\TIOM ANTIVARIOLIQUE. — 

Aujourd nul mardi 8 msl, à 11 h. 30. léencc 
de vaccination gratuite dans un local du 
bureau d'hygiène (2* étage). 

MUSIQUE MUNICIPALE. — Ce soir mardi 
8 mal. répétition générale à 20 h. 15. dans 
la salle des fêtes. 

WASQUEHAL 
LA FÊTE NATIONALE 

DE JEANNE D'ARC 
La fête nationale de Jeanne d'Arc sera 

célébrée le dimanche 13 mai. A cette occa
sion, l'Administration fera une distribu
tion de gâteaux aux enfants des écoles e t 
aux vieillards des petits ménages et une 
distribution extraordinaire de pain et 
viande aux vieillards. Infirmes et Incura
bles. Les Indigents Inscrits au Bureau de 
bienfaisance recevront des bons de pain. 

Des Jeux populaires auront Heu de 9 h. 
à 13 h. dans les divers quartiers de la 
commune et seront dotés de beaux et Jolis 
lots. 

A la colonie belge de Roubaix 
et environi 

Tous les membres disponibles sont priés 
d'assister à la grande manifestation du 
Souvenir franco-belge, qui se déroulera à 
Tournai, le Jeudi 10 mal. Jour de l'Ascen
sion, en l'honneur des Français fusillés à 
Tournai en 1914. 

La délégation de la Colonie belge de 
Roubalx et environs sera composée de MM. 
Kennart. vice-président ; Bouckaert, Sae-
nen, Vereecken, porte-drapeau, e t c . . 

Moyens de communication : Aller : Dé
part Lille : 8 h. 10. 11 h. 05. 12 h. 00 ; arri
vée à Tournai : 9 h. 03. 13 h. 03. 13 h. 48. 

Retour : Départ Tournai 17 h. 05, 18 h. 
51, 30 h. 20. 22 h. 2 0 : arrivée à Li l l e : 
18 h. 08. 19 h. 53, 21 h. 13. 22 h. 49. 

Un charretier est blessé 
par son tombereau 

Un accident est survenu lundi matin. 
31. rue du Trlchon. dans un chantier de 
démolition. I' était 7 h. 35 environ. Un 
charretier de l'entreprise Buxant, 75, rue 
de la Mackellerte, à Croix, M. Charles 
Pontler. 45 ans. domicilié à Wasquehal. 
cl' J de la Renaissance. 2. sortait de ce 
chant' r avec son tombereau chargé de 
terre. Alors qu'il arrivait à la porte, l'une 
des roues du véhicule to îba dans une 
ornière et y resta coincée. Pendant que 
M. Buxant s'évertuait à faire démarrer la 
roue enlisée, le conducteur, M . Pontler. 
excitait son cheval sur le devant. 

Et brusquement le véhicule démarra, 
si brutalement que M. Pontler ne put se 
dégager à 'emps. Il lu t donc coincé entre 
le pan de mur et le tombereau. 

On se précipita à son secours et le 
malheureux charretier fut transporté 

AU CAPREAU, UN VIEILLARD 
EST TROUVÉ MORT CHEZ LUI 

Intrigués de ne pas apercevoir depuis 
une Journée, M. Charles Wycxaert, ancien 
commerçant, demeurant au n" 69 de la rue 
de Tourcoing, des voisina Justement In
quiets de la non apparition habituelle du 

elllard, entreprirent de pénétrer dans sa 
demeure en passant par les dépendances 

le tardèrent pas à découvrir M. Wyc-
kacrt affalé dans son cabinet de toilette 
et ne donnant plus signe de vie. 

M. Ménsrd. commissaire de police, pré
venu aussitôt, ainsi que M. le docteur Bu
tin fils, firent les constatations légales et 
médicales. 

Depuis la mort de sa femme, survenue 
il y a quelques snnées, M. Wyckaert 
s adonnait à la boisson. 

M. le docteur Butin attribue la mort à 
une affection cardiaque. 

M. le Juge de paix de Roubalx a été 
prévenu aussitôt pour l'apposition des 
scellées sur la maison du défunt qui est 
propriétaire de quelques Immeubles. 

AU COMITE DES FETES DU CAPREAU 
— Le Comité de ces fêtes de bienfaisance 
tiendra sa première réunion en vue des 
fêtes annuelles demain mercredi 9 mal. à 
10 h... chez M»' V " Mille, rue Clémentlne-
Durleux. 

CAISSE • LA FAMILLE » (Section du 
Capreau). — Ls permsnence installée rue 
de Roubalx. 1. sera ouverte demain mer
credi 9 mal. de 19 h. 15 à 20 h. 15. 

WATTRELOS 
L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 

DE LA SECTION WATTRELOSIENNE 
DU PARTI DÉMOCRATE POPULAIRE 

Les adhérents du P.D.P. sont Instam
ment priés d'assister à l'assemblée géné
rale qui surs Heu le dimanche 13 msl à 

FAltTARB BATir*.TAA*T. _ A e ^ r s ' l i , 
larài g mai. » =0 S., r.'pétitios. r » eu Ci 

( l'uolo du J. <K < 
LA COMMISSION DU CROUPE DE L'UNION DES CHEMINOTS CATHOLIQUES 

Au centre, M. ROTHY, président, afant à sa droite M. L'ABBÉ BlLLAUD, curé 

Le dimanche 27 mal. se dérouleront à 
Tourcoing, dans le quartier du Touquet, 
d'Imposantes manifestations à l'occasion 
de la tète annuelle de l'Union catholique 
du personnel des chemins de fer, qui, 
cette année, se tiendra dans notre cité. 

Voici sur cet Important groupement, 
quelques précieuses explications: L'Union 
catholique du personnel des Chemins de 
fer a été fondée à Paris, en 1898. par Mgr 
Reyman. alors vicaire à Salnt-Ambotse. 

C'était la première œuvre de ce genre, 
qui se donnait pour tâche de maintenir 
la fol religieuse dans cette vaste corpora
tion. De Paris. l'Union s'étendit rapide
ment à la France tout entière et elle 
compte aujourd'hui plus de 90.000 mem
bres. 

Le groupe de Tourcoing fut fondé en 
1909. par M. l'abbé Braets. premier curé 
de la paroisse Salnt-Jean-Baptlste, et elle 
eut comme président. M. Joseph Rotty, 
qui occupe encore ce poste actuellement. 

La fête du 27 mal sera donc à la foie, 
la fête du Réseau du Nord et la célébra
tion du double Jubilé de la section locale 
et de son président. 

Signalons en passant que la direction 
de l'œuvre a toujours été assurée psr les 
pasteurs de la paroisse Salnt-Jean-Bap
tlste: M. l'abbé Braets de 1909 à 1913; 

M. l'abbé Dufour. de 1913 à 1918 et. de
puis cette date, par M. l'abbé Blllaud. 

La grande tourmente 1914-1918 avait 
dispersé toutes les œuvres; M. l'abbé Bll
laud se trouva devant une tâche considé
rable pour faire renaitre le mouvement. 

Pour l'aider. Il fit appel au concours de 
M. l'abbé Drieux. professeur à l'Institu
tion du Sacré-Cœur, et le chargea spé-
clulement de la reconstitution du groupe 
local des cheminots. 

Se mettant courageusement à la tâche, 
le nouveau directeur gagna rapidement 
l'a.Tectlon •. la confiance des cheminots 
et parvint assez rapidement à. .non s e u 
lement regrouper le., membres dispersés, 
mais encore a trouver de nouvelles re
crues. 

M. l'abbé Drieux .ivant été appelé à un 
autre poste, le dévoué curé de Salnt-
Jean-Baptlste reprit l'œuvre, poursuivant 
avec persévérance la mission de ses pré
décesseurs. C'est lui qui a assumé la 
lourde t Hc de préparer la grande fête 
du Réseau, qui attirera une foule de che
minots des diverses provinces de France 
et de Belgique 

Ajoutons (,u'â côté de M. Blllaud, se 
trouve M. l'abbé Lambert, professeur à 
l'Institution du 8-~ré-Cceur, pour qui 
tous les • -nbres éprouvent la plus res
pectueuse sympathie. 

BAIS^EUX 
TROIS JEUNES ÉVADÉS 

DE L'ASSISTANCE PUBLIQUE 
SONT ARRÊTÉS 

Lundi matin, vers 10 h . M. Orner Del-
court, agent d'assurances, à Balsleux. pss-
sslt en auto route nationale de Lille à 
Tournai II rit tout à coup devsnt lui trois 
jeunes gens dont l'allure lui parut sus
pecte. Il Informe le garde champêtre de 
Balsleux de son étrange rencontre. 

Le garde champêtre. M Duforet. s'en fut 
aussitôt dsns ls direction qu'avalent prise 
tes trois Jeunes promeneurs. Ces derniers 
n'eurent pas plus tôt vu l'uniforme du 
garde qu'Us tentèrent de se ssuver à toutes 
Jambes, mais Ils furent bientôt rejoint* et 
conduits à ls Mairie 

„u cours de l'interrogatoire qu'on leur 
fit subir, les Jeunes gens avouèrent - être 
évadés de l'Assistance publique de Lille, 
dimanche soir après la soupe. Ils avalent 
erré un peu au hasard dans la nuit, pss-
ssnt par Annappes. Ascq. Trrastn. Leur 
intention étslt de gagner ls frontière belge, 
quand Ils furent arrêtés à Balsleux 

Ces Jeunes gens, qui svaient déjà connu 
l'école de correction, ont été ramenés à 
l'Asslstsnce publique. 

ASCQ 
UNE ÉTRANGE TROUVAILLE 

Deux ouvriers qui se r m U l i a t » tus» 
trsvsll lundi matin, ont trous*, sssr « a des 
bas cotés de ls route national», à Isssjeetjr 
du bols Drouler». un bas de este, a n sou
lier sssss élégsnt et des vêtements « • 
femme déchirés, 

l u ont porté le tout à la Mairie. 
La police, t ises intrigués de esta* sraei» 

vaille, a ouvert une enquête s o n de eau» 
(naître la provenance de ces objets. 

1*8 ANNONCES pour le «Journal •»• 
Roubalx » peuvent être reml 
M. Sornette. librairie-Journaux. 

CARNET DU JOUR 
MABIAOE 

— On nous pris d'annoncer le msrlasjs 
de Mademoiselle Andrée Ltogrs. nOa est 
M. et M— Uogre-Bonduel. avec lli»q»»*»ll 
Victor Morelle. fils ds M et M— Me—*1 

Gsspsrlnl. de Bt-Mlchéle Extra (Va 
Mouvaux, le 7 mal 1934. 

Chastage Le Cet-vetaler, 114, boulevard 
Descat, Tourcoing. Malsea a* neilaaaa 

4J.05» 

Tourcoing 
Aujourd'hui, mardi S mai : 

Hôtel de Ville : 9 h. à 13 h. : 14 h. à 17 h. 
Bain» : 9 h. à 11 h. 30 : 14 h. à 18 h. 30. 
Bibliothèque Communale : 9 h. à 12 h. ; 

14 h. à 18 h. 
Caisse d'Epargne : 9 h. 30 à 11 h. 30 : 14 h. 

à 18 h. 

10 h. au siège, café Delcrolx, 15, Grand'-
Placc. 

Au cours de la réunion qui sera prési
dée par M. Georges Bernard, membre de 
la commission executive de la Fédération 
du Nord, différents rapporta seront présen
tés sur la situation financière de la section 
et sur la propagande. Les adhérents en
tendront ensuite un exposé particulière
ment intéressant de M. Robert Maddalena. 
propagandiste, président fondateur des 
Jeunesses démocrates de Limoges. 

La réunion se terminera par le renou
vellement de la Commission. La carte 
d'adhérent à Jour des cotisations, devra 
être présentée pour partlolper au vote. 

Les adhérents qui n'auraient pas payé 
leur cotisation de 1934. pourront la régler 
au trésorier avant la réunion. 

M. l'abbé Marez, enré de Saint-Cérard 
reçoit la médaille d'or 

de l'Encouragement an dévouement 
Nous apprenons avec un vif plaisir que 

la Société d'encouragement au dévoue
ment, vient d'attribuer sa médaille d'or à 
M. l'abbé Marez. le sympathique et dévoué 
curé de Saint-Gérard. 

On se rappelle'que farinée dernière, le 
Gouvernement belge le nommait chevalier 
de Léopold U . La nouvelle distinction qui 
lut est décernée, consacre le dévouement 
dont 11 fit preuve en toutes circonstances. 

M. l'abbé Mares est le curé-fondateur 
de la paroisse de Saint-Gérard où tout en 
se dévouant sans compter pour le plus 
grand bien de ses paroissiens. U transfor
ma complètement ce quartier Jadis si dés
hérité. Il est en outre président d'honneur 
de l s fanfare royale Sainte-Cécile, du 
Mont-à-Leux, société qui lui doit une 
grande part de sa prospérité. Aussi, c'est 
avec une véritable satisfaction que les 
nombreux amis que compte M. l'abbé Ma
rez apprendront la distinction dont il 
vient d'être l'objet. 

Nous Joignons aux leurs nos chaleureu
ses félicitations. 

Echo de la Fête chrétienne du Travail 

Nous donnons ci-dessous la liste des 
numéros gagnants de le. tombola tirée di
manche dernier à la Maison syndicale. 
38, rue Salnt-JoJseph. à l 'occaiioj de lr. 
fête du travail I 
lfrTO l i t ! 17"'S MB -'"'J '" '•-- 9i'l 
Ï:<47 1161 3#t t u 137-j i >T7 j-,:a gag 
Ï.I79 !"Jl 70- 7S4 M U J3*9 2i0J 1691 
;784 1970 7*0 5198 Mi J47I 2::j4 2619 

444 l!)8l BtJ '.'741 011 :i7-, »»33 MUJI 
6,98 I3M 1001 +9 IJ74 'J7>^ ,:,s J n o 

I?JO 'J::M \»S2 I»OS IOOJ t*M •.•_••,.•; *•>• 
m o i Mal ;7 io ' .on ;93.' l o* : 3-.':i u n i 

713 T.39J 1141 » T 1 ">7ï 2169 loST SÔS 
391 2-9:n 1*4 -11- 1*» lift -Isa 2iit 
813 2>378 2*91 2113 1H0 :71 M i l 1067 
sn9 l'.'T 2991 1739 27:19 3SI 1 i4 2314 
-•06 

Les lots peuvent être retirer tous les 
Jours 4 la Maison syndicale Jusqu'au 3 
Juin. Passé ce délsl les lots non réclsmés 
resteront acquis su Comité. 

La foire aux plaisir* dm Laboureur 
La paroisse Sainte-Thérèse organise s s 

foire aux plaisirs annuelle pour le dlman 
che et lundi de la Pentecôte. Le Comité 
travaille avec ardeur pour offrir à tous, 
des Journées agréables par des plaisirs 
nombreux et variés. 

Déjà le* Installations ont commencées 
et chacun peut Juger psr avance de l 'un-
pleur que la foire prend cette année-ci. 

Tout Wattrelos est cordialement Invité 
et se donne rendez-vous à t La Concorde » 

MUSIQUE MUNICIPALE. — Ce soir mardi 
8 mal. à 30 h., répétition générale au siège. 
Café Deltour. 22. Grand'Plsce. 

AMICALE SAINT-JOSEPH. — Ce soir 
mardi 8 mal. à 19 h. 30. réunion du Comité 
à l'Ecole Sslnt-Joseph. 

CHORALE SAINT-MAf'LOU. — Répéti
tion générale demain mercredi 9 mal. à 
20 h. Programme: Fête de l'Ascension et 
fête de Jeanne d'Arc. 

LANNOY 
CHOMAGE. — ralatat* "»« i > « ' « i sa-

;ourd nui mardi « ni.n. à 11 h . i 1.1 Mairie. 

FLERS 
AVIS AUX CHOMEURS COMPLETS. _ l„ 

pai.ment dr> sllor»t|on» s u tnAmcur» rom-
p'ets idmis pour 1» V«*rin(té du ** avril nu 6 

I h. 30, au bureau annexe, ni* Jran Bssllsts-
Ronl». peur !a 1-retion du obesea; à 11 h. 13, 
à la Mairie, pour la Seolion du Hourî 

POIXTAOE DBS CHOMEURS PARTIELS 
il 11 h. 43 pour le Bour;, à 14 h. voir le 
Breueq. Prier» aux rhsmeura partiel» de r» 
mettre l.ur leatlls de la semaine di t» avril 

LYS 
Une braderie, rue de Leers 

Dans leur dernière réunion, les ci 
merçants de la rue de Leers ont décidé 
qu'une braderie aurait lien dans cette rue. 
le lundi de la Pentecôte 21 mal. 

Pendant la braderie, promenade musicale 
Dans l'après-midi, divertissements divers. 

PHOTOS Communion. 35 fr. la doux 
S H E T T L E , 14, Bd de Paris, Roubalx. 4!) 

CHOMAGE. — Peiataxe des ehôaetiri au 
iourd'hui mardi 8 mal, a 13 h., a la .Mairie. 

CI RE M PRINTEMPS: Boutons, lour
deur, vices du :.ang, âge critique. THE 
I)L.. PERSANS, THE DES PERSANS. 719d 

L E E R S 

Les prochaines festivités dn quartier 
dn « Gibraltar » 

L'actif Comité du quartier du «Gibraltar» 
organise, pour les 19. 20 et 21 mal pro
chain, de grandes fètca populaires dont 
voici les grande* lignes: 

Dimanche 20 mal: Concerts par plusieurs 
sociétés de musique; Jeux dans les esta
minets; parties de coqs chez M. Pau: tète 
oe famille ches M. Flévet 

Lundi 21: Sortie de 1 Harmonie Frsnco-
Belge: course de 75 km., dotée de <C0 fr 
de prix et de nombreuses primes; -nstch 
ce fcotball Jeunes contre vieux, etc... 

Un camion tombe dans un fossé 
Lundi matin, un camion attelé de deux 

chevaux et conduit par M. Leclercq, au 
service de M11" Marie Leroy, négociante en 
charbons, quai du Canal, au urimonpont. 
se rendait à la gare ds Lannoy pour v 
effectuer un chargement. 

Il avait dépassé le carrefour du Buisson, 
quand 11 croisa un autre camion Pour 
pouvoir passer. M. Leclercq dut côtoyer le 
fossé qui borde la route. Sous le poids du 
camion, la bordure du fossé s'affslsss. 
entraînant le camion, qui se renversa. 

Le conducteur et les deux chevaux ne se 
firent heureusement sucun msl. 

Une intéressante déclaration 
de M. Joire 

sur les remèdes à appliquer 
pour aider 

au redressement économique 
de la France 

Au cours de ia réception que la 
Chambre do eou'jnerc* de Tourcoinsr a 
fa i te dimanche g e z membres de TU.N.C. 
otsttataai au Coajr:«> «lépartenieiital des 
ancie— combattants , i l . J . Jo ire , pré
sident de cette eoajpasnic , a f a i t d'im
portantes d é e l a r j i x a a que nous devons 
r*prendre, afin •i'éclairer nos lecteurs 
--ilr une situation trop méconnue : Il 
k'asril «le la lutte entreprise par le Gou-
lerneoMut contre ia vie clièrc. 

Voic i M <(iic c i t U» J . Jo ire , en 
s'adns&ant aux anciens combattants : 

O . vous a promis la balsas du coût de 
la vie et, avec son clair bon sens et son 
esprit réaliste. M. Doumergue. le sympathi
que président du Conseil, a déjà attiré 
l'attention de la haute administration sur 
la nécessité d'y parvenir. 

La Chambre de Commerce de Tourcoing 
apportera dans cette circonstance, tout son 
concours et collaborera à cette œuvre utile, 
dont elle a affirmé la nécessité dans mêlâ
tes délibérations, su cours de ces dernières 
snnées. 

Notre psys détient le record peu enviable 
de la vie chère européenne, sinon mondiale. 
Le prix du pain, de la viande, du poisson, 
est le double en France, de celui de l'An
gleterre; le prix du beurre est trois fols 
plus élevé chez noua que dans ce même 
pays et, sans aller si loin, à deux pas ce 
nous, en Belgique, la vie est environ 30% 
meilleur marché que chez nous. 

Mais les causes de la vie chère se trou
vent-elles dans le profit exagéré du com
merce et de l'Industrie? 

Non; 11 faut les chercher dans uns fisca
lité excessive et un régime douanier qui 
prot'ga trop certaine-! branches de l'activité 
nationale, au détriment d'autres. 

Voici, à ce sujet, quelques chiffres élo
quents: 

Saves-vous que la circonscription de la 
Chambre de commerce de Tourcoing a 
payé, en 1933, au titre des seuls Impots 
d'Btst, directs et Indirects, plus de 90 mil
lions? Par contre, à combien croyes-voua 
que l'Etat évalue le produit de l'Impôt sur 
les bénéfices agricoles de la France entière 
pour 1934? A 35 millions. (Chiffre puisé su 
c Journsl Officiel » du le» mors). 

Ainsi, si les 9.000 hectares que représente 
la superficie de la circonscription de Tour
coing, produisent une telle somme d'impôts, 
que devraient produire normalement le* M 
millions d'hectares de la France entière? 

Nous vous laissons tteat les conclusions 
de ces chiffres. 

Nous ne demandons pas que l'on accable 
d'autres branches, mais nous disons que nos 
impôts sont excessifs, qu'ils dépassent no
tre capacité fiscale et que nous croyons à 
la possibilité d'une répartition plus Juste 
et plus équitable d'un tel fardeau. 

Je le répète, les deux facteurs de la vie 
cl..re sont: une fiscalité excessive et une 
protection douanière exagérée, desquelles 
découle une production chère, qui tue notre 
exportation. 

Il faut à la ctrconscriptto-i le la Cham
bre de commerce de Tourcmn f emporter 
plus de W;, de sa production pour vivre. 
Actuellement, nous sommes obligés de cons
tater que n œ exportations sont tombées de 
348 millions en 1927. à 92 millions en 1933. 
après avoir été de 29 millions en 1932. 

Ces questions sont à eonnsitre. d'abord 
parce que nous croyons fermement que le 
rayonnement de notre cher pays est dû * 
1 expansion, non seulem-nt de ses Idées, de 
se. srts. de ss langue, à tisvers u i.toode. 
mal» aussi à la circuit lo.i dans tous les 
tays. des produits de noue sol et M tio r» 
'rï.ustrle i.ftl' nsle. 

Souhsltoi't cu'tl ne soit t s s tro> urc. et 
que l'on levienne à une économie i.aine. 
ralM.nnsb'e e: que ce -etcur se fasa; « w 
quî nous rjci.a perdu tou nos Cent» dts 
tia-chès -xierleurs. 

vue dans notre rt'ffion sont, en effet, 
nombreux et impo-tants. et quantité de 
Français et Belles ont eu, e>n mainte» 
circonstances. l'idllrB à ses bon» offi
ce»; et jamais sans succès. 

La nouvelle récompense qu'il reçoit 
réjouira ses très nombreux amis, et 
r.ous le prions f» 'bien vouloir recevoir 
r.os très vive* félicitations, ' 

APRÈS LE CONGRÈS 
DÉPARTEMENTAL DE L'U.N.C. 

A la population tourqa 
Au lendemain des Imposantes 

ts t ion qui se sont déroulées dans 
ville à l'occasion du Congrès i 
tel de l'U. N. C , la Commlesoln'de la Fé 
dération des combsttants de Tourcxxuae; 
et ses cantons, est heureuse d'adreaser 
son plus profnd merci à la population, 
pour la sympathie qu'elle la témoignés aux 
A. C. en cette Inoubliable Journée. 

Merci également de tout coeur a n s 
nombreuses personnes qui. répondant à 
son appel, ont arboré le drapeau national. 

La Commission de la Fédération. 

— Après l'assemblée générale à l'Hip
podrome. MM. Lebecq. Ooudaert. TlbST-
ghlen et quelques membres de la Ceaa* 
mission de la Fédération sont allés dépo
ser une gerbe de fleurs sur la tombe (la 
commandant Legrand, le regretté fonda
teur de l'Important groupement qu'est la 
Fédération des Combattante de Tourcoing 
et ses cantons. 

DISPENSAIRE ANTITUBERCULEUX, rue 
des Prés. — Consultations ce mardi s msl 
à 9 h. et asmedl 12 mal. à 1S h. Docteur 

PERCEPTION DU CHIFFRE D'AFFAIRES 
» I» Mairie, le vendredi U mai, de 9 à 12 h 
et de 14 a lô n 

CHOMAGE. — Faists** d s rhvin. ira tn-
tcuM'hiii mardi 3 mai. » lô h.. S la Haèris. 

L'AMICALE DES M*DAILL*S DU TRA 
VAIL AU COMGRAS DE VALENCIEMNES 

Use 
Pis. 

10 Iran 

A LA SOCIETE DE SECOURS MUTUELS 
LA ST-ARTOINE DE PADOUE ». — Rèo-

non mensuelle le dimanche 13 mai. 1 17 h . 
is Cari Briffaut. 13. rue de VTsItrsrM Ifun 

LE CORTÈGE DE JEANNE D'ARC 
Fidèles à la tradition < Les Ami* d* 

Tourcoing » organisent pour dimanche 
prochain (fête nationale de Jeanne d'Are) 
un cortège groupant les sociétés civiles 
et militaires de Tourcoing désirant t é 
moigner leur gratitude à l'héroïne, qui 
sauva la France. 

Le rassemblement se fera à 11 h. 40 a a 
point Initial de la place de la Gare, de -
part à midi. 

La colonne se divisera en quatre Ma
tions ayant chacune à leur tète un ton* 
mtssslre aidé d'un scout cycliste. 

La première section (commissaire M, 
Blondel), ayant en tète la Fanfare Oy-
cllste, se portera à la hauteur de l'avenue 
Albert-I", côté pair. . 

La deuxième section (commises 1rs M. 
Louis Buchy) , même avenue Albert-I**'. 
côté impair. 

La troisième section (commissaire M. 
Albert Lutr) . ayant en U t * te t o n t o n 
s Les Intimes », te portera avenus Lo-
fayette, côté pair. 

La quatrième section (commisesIra lf. 
Arthur Koussens), ayant en têt* le m u . 
slque l'c Harmonie du Brun-Pain », et 
composée des groupes des mutilés et an
ciens combattants, se portera avenu* La-
fayette, côté impair. 

Afin d'éviter toute confusion, le* pan-
cartes seront placées à l'endroit que de
vra occuper chaque groupe. 

Le cortège aura Heu quelque temps 
qu "Il fasse. Nous donnerons dans un pro-
chsln communiqué l'Itinéraire et autres 
détails. 

La visite d"nn attaché cosaosercial 
M. Lègue, attaché commercial ds Franc* 

en Finlande, de passage à Tourcoing, 
mercredi, se tiendra, de 9 à 12 h., à la 
Chambre de commerce, à la disposition 
des Industriels et commerçants qui dést-
rerslent le consulter sur le msrché fin
landais. 

M Thaune, consul général 
de Belgique, 

est nommé grand'eroix 
de l'Encouragement 

au dévouement 

l'ar dci'i.-iou mi.'iiiténellc, M. Thaune, 
le diMimrué consul cénéral de Bcleique 
à Koubaix-Tourcoini. vient d'être nom
mé irrand'croix de i'Eneourairement au 
dévouement. 

Cette di.*tineti-in est larsement méri
tée par notre cher concitoyen, dont on 
coiinait le dévou.-ment. de tous les ins-
tents. aux bonne-» causes. 

Les services nue M. Tbaume a ren-

Dans l'octroi 
Le personnel de l'octroi, i est rénal au 

Csfé Osmbrlnus. pour fêter MM. B. Col-
pin, préposé en chef; Victor Destslllsur. 
plein centra du dangereux carrefour 4u 
dler, à qui le Gouvernement vient d'attrl-
bu-r la médaille d'honneur dea octrois. 
Ce fut une chsrmsnte petite fête d* fa
mille, où la gaieté fut reine : un souvenir 
fut remis à chsque médaillé, et la soirée 
se termina par des chansons. 

« Ali-Baba » a a Taeârre 
« Grazlella Sports » et la « Jeun* 

Franc* » du Lycée de Tourcoing, organi
sent une matinée de gala, au Théâtre 
municipal, et ont fait appel au 
du < Cercle d u Petit Monde » de 
coing, qui donnera une nouvelle 
sentatlon d* son succès : s AU B a s e o u 
les quarante voleurs». 

Cette œuvre est sans prie*dent, dans 
les annales du théâtre pour enfants , e t 
U sera permis aux privilégiés, de voix évo
luer en scène. 80 enfante, qui 
plu* de 150 costumes d'une très : 
conception et d'entendre une tnv 
tlon de valeur, par de* artiste* qui ai 
vent, malgré leur jeune Ag*, u n réel 
lent et de* capacités étendue*. 

De plu* de* ballets et dlverU***SBi 
des chants e t skeetens très gala, deaa 
cadre approprié aux diverses sosnaa, 
ront passer aux granoa. tout oosstSB* 
petits, une très agréable soirée. 

Cette matinée, axée à dimanche M I 

FeailietoB d* « Jonrnal dt Roubai 
du 8 mai 1934 

LES TROIS DÉS 
PAR 

LOUIS D'ARVERS1» 
Avez-vous essayé de vous lever ? 

— Oui, dit-il. devenant furieux, mais 
Je ne l'ai pas pu. Je suis trop faible. 
Vous auriez dû me donner quelque chose 
pour me taire tenir sur mes Jambes. 

. — C'est dans votre intérêt que je ne 
l'ai pas fait, il faut laisser agir la nature 
dans des cas pareil.s. C'est une affaire 
de temps. 

> Vous avez une bonne constitution. 
ajouta-t-U. mais vous ares abusé de 
l'alcool et U a pris sa revanche. 

— Ce sont des phrases! Ce qui im
porte c'est que je quitte ce damne lit. Il 
faut que Je me levé, arrangez-vous ! 

D aprss 1» roman d* wu : « NELLA 

Evidemment, l'irritation nerveuse de 
l'homme provenait d'une inquiétude, U 
avait quelque chose à lalre dans cette 
chambre, mettre ordre sans doute à 
quelques papiers, dissimuler quelque cho
se... 

En ce cas. peut-être Régis trouverait-
il avant lui... Et ce serait peut-être l'In
dice révélateur qu'ils cherchaient ? 

— Allons, allons ! ne vous énervez pas 
i ainsi, fit le docteur, bonhomme. 

» Je vais vous donner un calmant qui 
vous assurera un bon sommeil répara-

i teur et demain vous serez certainement 
en état de vous lever et peut-être de 

'soi tir. 
i — C'est vrai au moins ? 

— Pourquoi vous tromperais-Je ? 
| Ce disant, le bon docteur n'était pas 
i tcut à fait sens rpmords. Mais il pen-
i sait que la fin Justifie les moyens et, 
| tranquillement, il prépara une potion à 
i base de morphine qui devait assurer un 
i sommeil profond à son client. 
I Celui-ci but sans se faire prier. 
i — Ma parole, c'est une bonne drogue ! 

I dit-il. quelques instant* après, pourquoi 
diable ne me 1 avez-vous pas donnée plus 
tôt? 

Et à demi-endormi déjà, il cri* : 

— Revenez demain... pas trop tôt... non 
pas trop tôt... niais revenez. 

Manlng se pencha sur lui, prit son 
poignet, compta les pulsations et un sou
rire éclaira son visage. 

— Voilà qui est parfait, dit-il à Régis. 
Ma parole, c'est bien la première fols 
qu'il m'arrive d'endormir un client sans 
nécessité, mais il n'y avait vraiment pas 
d'autres moyens pour savoir... 

Ce disant, il retournait son patient 
sans la moindre hésitation et fouillait le 
lit comme un vulgaire cambrioleur. 

— Je m'en doutais ! fit-il. après quel
ques instants, c'est cette lettre qui le 
préoccupait. 

Sans le plus léger scrupule, 11 com
mença de lire. 

— Datée de Paris, mais écrite en an
glais, dit-il à Régis... en mauvais anglais 
du reste, le signataire connaît mal notre 
langue, donc pas Anglais... 

Régis se pencha sur son épaule et tous 
deux lurent ; 

< On consent à vous envoyer le petit 
paquet demandé. Il est petit, mais U y a 
là plus qu'il ne vous en faut pour l'ex
périence que vous avez à faire. Entre les 
mains d'un expert, il y aurait là de quoi 

arracher vingt personnes et plus, aux 
peines de ce monde. > 

Suivaient quelques phrases incompré
hensibles où il était question de choses 
sans aucun sens pour les non-initiés. On 
y parlait comme dans les papiers déchi
rés, receulllis par Régis, de double six, de 
prochain tour et autres détails tout aussi 
obscurs. 

Le docteur replaça soigneusement la 
lettre où il l'avait priît. 

— Evidement. il s'agit d'une poudre 
extrêmement dangereuse et envoyée pour 
un but criminel. 

» C'est cette lettre et le paquet atten
du qui agitaient ai fort notre homme. 

Ce disant U se rapprochait de la toi
lette et examinait boites et fioles. 

Le paquet n'est pas encore arrtr* ? 
suggéra Régis. La lettre n'a été vraisem
blablement reçue qu'hier et le paquet 
a pu n'arriver que ce matin. 

— C'est Juste ! Quel piètre détective Je 
fais ! se gourmande le docteur. 

— J* descends voir sur la table de la 
concierge, proposa Régis. 

Moins de cinq minutes plus tard, il 
était de retour. La concierge, occupée 
des soins de la nfiaison, n'était pas dans 
sa loge, et le Jeune homme avait pu tout 

à loisir reconnaître le paquet soigneuse
ment scellé et portant la mention c fra
gile ». 

Plusieurs paquets de diverses dimen
sions restaient là parmi les lettres et les 
Journaux. 

Régis fit prestement disparaître la 
précieuse boite et remonta e n courant 
vers le docteur. 

Celui-ci hésita. 
Oserait-i l briser les cachets et courir 

le risque de ce viol 1 
Le premier souci de Crocus en s évei l 

lant dans quelques heures, serait de d e 
mander son paquet, ses soupçons, déjà 
éveillé* pourraient devenir inquiétants. 

— Ban I Je risquerai le tout pour le 
tout, décida le docteur. Si Je réussis à 
enlever les cachets de cire et à les re
mettre, il ne s'apercevra de rien... 

Il mit le paquet dans sa poche, re
tourna vivement c h e z lui e t auss i tôt 
s'enferma dan* son cabinet, défendant 
qu'on le dérangeât . 

Les cachets é ta lent faits à la cire no i 
re ce qui simplifiait les choses. On trou
ve partout de la cire noire. Restait à 
prendre assez fidèlement leur empreinte 
pour pouvoir les reproduire. 

Et ma foi. le docteur se tira as&ez h a 

bilement de sa tâche. Il prit éga lement 
toutes précautions pDur le papier d'em
ballage afin de lui conserver les m ê m e s 
plis et, toutes ces mesures prises, put 
enfin prendre une petite quant i té de la 
dangereuse poudre, afin de l'analyser. 

X I I 
L'HOTE DE M I N U I T 

— Je pense Régis , que vous ave« e n 
tendu parler de ces expériences faite* 
par des fakirs qui se font placer vivants 
d a n s un cercueil, y demeurant plusieurs 
Jours et en ressentent vivants 1 

— Oui. certes, m a i s Je demeure scep
tique. 

— Il y a pourtant une part de vérité 
que nos savants européen» n'ont pas dé
couverte encore, mal» qui n'es* pas n ia 
ble. 

Et comme Régi» ne paraissait pas con
vaincu, le docteur montra l a p e t i t e 
quantité de poudre dérobée à Crtx*»*. 

Ou je m e trompe fort, mon garçon. 
ou nous avon* en main la potittre capa
ble de suspendre momentanément la vie. 

Tci ' . en pariant, il s'appliqua" à refai
re le paquet en lui donnant son appa
rence première. . 

— J'ai manqué m a vocation, j aurais 

dû. a u moins , être détective. dtt-U. r e -
gardant avec fierté la partie de pWBBre 
qu'il avait dérobée — environ u n t i e n 
de la petite bouteillei —^ e t te M M 
refait avec tant d'à*»*»»»» Que G r a v a 
ne pourrait soupçonner q u i ! ava i t é t é 
ouvert. 

L'important, ntalntetiant. e s t de r e 
mettre ce précieux paquet à l'eoo>OU où 
vous l'avez pris. 

— Ce ne sera pas très coniptfsrué. 
— Apre» quoi, il noua faudra noua 

occuper de vérifier ce qui! y m dana kt 
cercueil de Talmer 1 

— Voilà qui sera moins facile, <*•» ssé-
gls, moins emballé que aon vMl tsteV 

— Bah 1 II suffit d'avoir de* ex*t»*» a**V 

— Et de n'être pas prit* anr le sxaa. 
— Mon cher garçon, vos» a*am M 

Talmer vivant après aa mort T VMM 
adorable fiancée l'a vu e*M*v»»*xet * • » 
et moi l'avons vu mort_ 

— Et U ne l'est IB*IBIOM M», à**»» 
Mfia, 

> Vous ave» raison, docteur, xatejB B» 
ferons besogne utile qu* quand BOB» B)MV 
rons à quoi nous en tenir «ur M BeMt, 

U t*ivnî,\ 

l_.cn

